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L'EGLISE & CATACOMBES
Par Son Em, le Gantinat Wr 4e

Suite +

~—Ainsi done, dit

vn feignant une vive coutra-

rieté, vous voulez garder tou-

tes ces bonnes choses pour

vous seule ? Est-ce bien cha-

ritable à vous, dites-moi fran.’

chement ¢
—Daig 1ez ne pas m'en vou-

loir, ma chère -ntant. dit dou-

cement Syra. ll était absolu-

ment nécessaire de garder sur

tout cela le plus profond se-

cret,
—Et pour la meme raison,

saux doute, je ne pourra! pas,

mor. pauvre fille, assister à la
cérémonie ?

—Uh ‘ que si, Cæœcilts, vous

pourrez y assister tres-certai-
nement. Vous pourrez même
voir tout ce qui se passera,

ajouta-t-elle eu riant

—Il ne s'agit pas de voir.
répondit l'aveugle: mais, dités-
moi, comment serez-vous ha-
billée ? quels sont Vus prépa-
tifs ?

Syra lui décrivit dans les
moindres détails le cos.ume et
le voile de la consécration.
leur formeet leur couleur.
—Oh! que tout cela est in-

téressant, dit l'aveugle: Et
qu'avez-vous à faire ?
Syra s'amusant de cette cu-

riosité inusitée chez Cecilia,
donna tous les détails de la
courte cérémonie.
—Et maintenant une derni-

ère question, reprit l'aveugle :
quand et dens quel lieu tout
cela doit-il se passer? Vous
avez dit que je pourrai y assis-
ter; il faut donc que je con-

uaisse le jour et le lieu
Syra lui apprit que la cé-

rémonie devait se faire au fi
tre de Pastor, à l'aurore. le

troisieme jonr suivant—Mais
pourquoi toutes questions, ma
chère enfant ? Je ne vous ai

jamais vane si curieuse. Je
commence à craindre que vous
ne preniez goût aux choses
mondaines.
—Ne vous préoccupex pas

de cela, reprit Cecilia ; quand
on trouve bon d'avoir des se-
crets pour les autres.

Syra ne put s'empécher de
rire à cette réponse qui affec-
tait l'impertinence ; olle con-
nadeseit trop bien l'humble
simplicité de cœur de cette
pauvre enfant, pour prendre

a

des cierges parfumés de gran-

de dimension, et tout autour

étaieut disposées des lampes
d'or et d'argent de riche va-
leur. dont l'éclat enveloppait
le sanctuaire d’une douce clar-

té. Devantl'autel était placée

ses propos au serieux. Elles

s'embrasserent cordialement

oi se séparerent. Cœcilia se

; rendit directement à la de-

meure de la bonne Lucine, ou

elle fut admises sans difficul-
té, car elle était toujours la

celle-ci

bivu-venue dans toutes les
maisons  chrétieunes. |Dès
qu'il fat en présence de la
pieuse matrone, elle se jeta à

son cou en versant des larmes

abondantes. Lucine l'apaisa

par des caresses et des parol-s
Menvieillantes et réussit à la

calmer si bien, qu'en peu
d'intants Cœcilia était de nou-
veau joyeuse et contente. ll

était évident qu'elle venait de
trnmer avec la noble Romaine

Unepetite conpiration dont le
, succés paraiseait la rendre

bien heureuse. Quand elle sor-

"tit, elle semblait transportée
dune joie supreme ‘Légère,

toile se rendit à ls maison dA

la chaire, — cette chaire non
moins vénérable que l'autel
Ini-même, et qui se conserve
encore aujourd'hui au Vati-
can. — la chaire de saint Pier-
re Le souverain pontite vi
était assis, la cross: a ln main. .
la couronne en tète. Autour.
de lui étuient groupés ses mi-
nistres, pieux prelats, dont la

sainteté ue le cédait qu'à la;

sienne.
Deg sombres profondeurs de

la chapelle, s'éleva d'abord un

chœur de voix, douces comme
celles des anges, qui chan-
taient, sur un rhythimefacile,
une hymne dont les pensées

principales s'exprimérent pins

consacrées ; souvent aussi el-|ciel, était immobile et piongée

les se réunissaient pour rece-|dans un de ses ravissements

voir des instru..ions commu- ;extatiques; au contraire, Syra,

nes ou vaquer à des pratiques/agenouillée à côté delle, ls

de dévotion ‘tête penchée et les yeux bais-

L'évèque adresss ensuite 565, t'abimait dans des senti-

aux jeunes aepirantes un dis-| ments de profonde humilité,

cours plein d'onction paternel-|et se demandait avec étonne-

le et de sollicitude atlectueuse, | ment comment elle avait pa

il leur rappela quelle haute | être digne d'une si grande fa-

vocation c'était que de mener! veur. Toutes deux étaient tel-

 

sur terre la Viv desanges, les-
quels “ne se marient jamais

ni ne se donnent en mariage : ”

il leur représenta combien il
était glorieux de marcher daus
ve chaste sentier que le Verbe

incarné avait choisi pour ea
sainte Mere, et a l'extrémité

duquelelles devaient être re-
ques dans les rangs de cette

légion d'élite qui suit l'Agneau
partout ou i} va. Il s'étendit

surla doctrine formulée par
saint Paul. dans son épitre aux

Corinthiens, touchant la supé-

lement absorbées dans leurs
prières d'actions de grâces,
qu'elles ne remarquèrent pas
un mouvement qui se produi-
sait dans l'assistance, et qui
semblaii annoncer qu’il sy
passait quelque chose d'inat-
tendu.
Leur attention s'éveilla ce-

pendant, quand elles entendi-
rent l'évéque renouveller sa
question:

—Mu tille, que demandez-
; vous ?

i Avant d'avoir pu tourner la

! gnès où était établi l'hôpital ‘tard dans ce chant : Jesu, coro-

' quhabitait le bou prêtre Diony- ‘nt virginum. Bientôt apres

sus Elle le trouva chez lui, | Savana, dans le rayonne-:

jet, s> jetant à ses genoux,elle ment des lampes du sauctuai-

Jui parla avec ane ferveur sijre,la procession des vierges

jeloquente, que le saint homme ; déjà consacrées: conduites par

‘ému jusqu'aux larmes, la re- des prêtres et des diacres qui

|levaen lui disant de bonnes | avaient mission de veiller sur

ot bienveillantes paroles qui |elles. Et, au milieu de ces

la consolèrent. Le Te Deum saintes filles. au costume som-

n'était pas encore composé a ‘bre, s’en présentérent deux

cette époque ; mais uu canti- revêtues de robes d'une éblou-

que d'actions de grâces qui y!issantc blancheur. C'étaient

ressemblait fort s'éleva du ;les deux nouvelles postulan-

cœur de la pauvre aveugle ‘tes. Tandisque les autres dé-

vers le ciel, quand elle rents 'filaient ct allaient se ranger

dans son bumble demeure. ‘en ligne de chaque côté, les

L'heureuse matinée arriva deux filles en costume blanc

eufin, et, avant l'aurore, les farent conduites chaeune par

plus solennels mystères ayant ‘deux professes au pied de l'au-

été célébrés, la masse des fidè- tel, ou elles allèrent s'age-

les s'était dispersée. Ceux-là juouiiler devant le pontife.

seuls étaient restés qui de-;Lours témoins se tenaient à

vaient prendre part aux cére- | leurs côtés, pour assister à ls

monies plus intimes où qui . cérémonie.

avaient été spécialement in-' À chacnued'ailes, lorsqu'el-

vttés à y assister. C'étaient le se présente, il fut demandé

Lucine et son fils, les vieux‘ solvnnellement ce qu'elle dé-;

parents d'Agnès et naturelle- sirait : à quoielles répondirent;

ment Sébastien aussi Mais, qu'elles désiraient recevoir lei

parmi ces invités, Syra cher- voile, ot. sous la direction des!

cha vainement, du regard, son guides qu'elles s'étaient choi-

amie l'aveugle: évidemment, ! is, pratiquer tous les devoirs

elle s'était retirée avec la fou- ; qu'il imposait. Ur, bien que,|

lo, ét la douce esclave se re- avant cette période,les vierges;

procha, dans le fond de son ‘consacrées eussent déjà com-!

cœur, d'avoir peut-être blessé mencé à vivre en communau-

 
|

riorité de l'état de virginité ‘tête, les deux vierges sentirent

sur tous les autres états; et deux maîus qui pressaient la

il leur peignit, en termes élo- leur.et uue voix bien connue et

quents, le bonheur de n'avoir bien chère à chacune d'elles.

sur terre qu'un seul amour,— qui répoudait:

un amour qui, au lieu de se fa —Saint Père, je demande à

ner, fleurit et s'ouvre eu pro-ireceVoir le voile de la consé.

duisant l'immortalité dans les|cration à Jésus-Christ, mon

cieux. “ Car, dit-il en termi- seule amour sur cette terre,

nant, la biatitade éternelle |sous la garde de ces deux

n'est que la fleur épanoute saintes vierges qui sont déjà

dontl'amour de Dieu porte le ses heureuses épouses.

germe icl-bas ” ! Agnès et Syra furent ravies

Après cette courte allocu-, de joieet de tendresse : cette

tion, le pontife passa à l’exa- [nouvelle postulante, c'était la

men des postulantes qui |psuvre fille aveugle, c'était

voffraient pour obtenir un = Cecilia Quand elle avait ap-

grand honneur ; puisil bénit

|

prise le bonheur qui attendait.

les differentes parties de leur|Syra, elle était allée, ainsi

habit religieux en récitant des que nous l'avons vu, se jeter

prières qui sont probablement, | aux pieds de la bonne Lucine

à peu de chose prés, les mêmes celle-ci l’avait consolée aise-

qu'on emploie de nos jours/ment en lui faisant entrevoir

encore pour la prise de voile ; la possibilité d'obtenir, elle

et, à mesure que le pontife les | aussi cette grâce suprême. Bl-

béniesait. les témoins respec-; le avait promis de lui fournir

tifs des deux vierges les en jtout ce qui serait nécessaire à

revétaient ‘la cérémonie ; seulement Cæ-

Puis les nouvelles religicuses | cilia avait insité pour que ses

posèrent leurs têtes sur Pau.) vétements fussent  d'étoffe

tel, en signe du sacrifice qu'el-

|

grossicre. ainsi qu'il conve-

les faisaisut d'cllos-mémes.

|

nait a une pauvre mendiante.

Mais, da :- l'Occident, on nc

|

Ensuite. le prêtre Dionysius

leur coupa:' pas les cheveux [s'était charger de présenter la

ainsi quou ie feisait en Ori-|roquéte et de l'appuyer au-

ent ; on les laissait dans toute

|

près du saint Père. Ce dernier

leur longueur. Ensuite le front |y avait fait un acquei | favora-

 

es protégée par la réserve dans

laquelle elle s'était tenue à

son égard daus leur dernière

entrevue.

La sulle était plongée dans

(l'obscurité douteuse d'une au-

espérer une belle matinée de

décembre. Surl'autel brû 
+

rore d'hiver, quoique déjà les|se, il y

Ineurs du soleil levant fissent ‘ce séparée du reste ds l'éditi-

laiont

té, il y en avait cependant par- de chacuned'elles fu: entouré ble, et, comme la jeune aveu-

mi elles qui continuaient d'ha*

;

d'une courrine de fleurs, et,

biter leurs demeures. D'ail- | quoiqu'on fut en hiver, la ri-

"leurs la persécution rendait la, che terrace de Fabiola, tou-

cloture difficile, rinon mème jourssi bien garnie, avait four-

impossible. Dans chaque égli-, ni ses dons les plus frais et

avait pourtant une plu-

|

les plus partumes

Tout semblait fini ; et Agnès

ce par une cloison de plan- |agenouillés au pied de l'autel,

ches, ot destinée aux viarges|et les
+

yeux tournés vers le

gle avait exprimé le désir

d'avoir ses deux amis pour té-

moins, il avait été décidé

qu'on ne la conduirait à l’autel

qu'après leur conséeration.Ce-

pendant Cacilia avait su gar

I” sou secret, .

a.

De mor oi
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TARIF DES ANNONCES.
Par ligae.
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Sa : va . 300
Avis de naissance, mariage

décès... cas anne no ven 020

Les annonces suivantes seront insé-
rées pour UN CENTIN le mot :
Demande d'emploi.
Demande de domestiques ou employés.
Annouce pour chambre ou pension’
Annonce pour chjets perdus où trouvés.

AVIS.
Toutes notices € avis spéciaux en

faveur le manufactures ou de Corpora.
tions privess où publiques, ato. seront
inséres à rain de vingt centins la
ligne.

Les personnes qui nous enverront des

  

 

innotiés.
Cas milliers d'ouvriers sans

travail aujourd'hui, dans nos
centres, ne sont-ils pas eux-
mêmes la ceuse involontaire
de cette stagnation desvaleurs
de banque ? Et cette stagna-
tion ne ro manifeste-t-olle pas
à tel point que pour éviter les
désastres subis déjà par trois
ou quatre institutions moné-
taires de notre Province, d'au-
tres ont résolu de fermerleurs
portes ?

Le commerce ne va pas, dit-
on. ou plutôt, va trés-mal ; mais
comment veut-on qu'il en soit
autrement quand, ne travail-
lant plus, le peuple ne con-
somme que tout justoËce qu'il
lui faut pour s'empêcher de
crever de faim / Donnons-lui
le moyen de tirer parti de ses
forces dans un travail rénumé-
rateur ; mettons-le en mesure
de consommer les objets de
nécessité, de confort, de luxe
même, qui remplissent nos
magasins ; et, tout en ajontant correspondances. necrologies où autres,

écrits voudront bien,autant que possible
nous les fair" parvemr à bonne heure
durant is mat.nre.
Aucun écrit ne ra publié sans qu'il

soit signe d’un nom responsable.

Les lettres ot ies envois dou ent être
affran-bis

amprescior le tcrites sortes -xccutées
&tc sin et promplitude à cet établis |
sement, Prix ra-omnables.

MEHCIER & CIE |

Eptrevns.Prorrigtaings,

1€ Côte fu Fassaye, Levis
ER
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Le nerf de la guerre
Voici donc commentle gou-

vernement pourrs subvenir
aux frais des défrichements
entrepris sur les lots réservés,
pour fournir à nos ouvriers-
colons l'avance indispensable
qu'il lear faut, en attendant:
la première récolte sur leurs
propres lots.

La Province émettra des
Bons portant cinq pour cent
d'intérêt par an, remboursables
dans l'espace de ‘cinq ans.

  

 Ces Bons seront dedix piastres
chaque. Le Gouvernement,
par son agent Yoda! qui sera’
chargé de veiller à la bonne|
exécution de l'entreprise, don-
nera l'un de ces Bons au colon

!

l'accommodation qu'il préte-| un tepour tout et chaque acre de
terre qu'il aura défriché et!
préparé pour Ia semence ou
l'équivalent en travail d'abat-
tage, etc., fait sur le lot voisin
réservé au gonverzement.

Ii n'y a pas un marchand
ou un individu quelconque à
qui le colon offrirait ce bon, en
échange des marchandises ou
objets nécessaires à la vie, qui
ne voudrait l'accepter au pair,
en paiement. Poarquoi ?
Mais, tout simplement, parce
qu'au lien de donner leur
billet à trois, aix on neuf mois
pour les marchandises qu'ils
viennent acheter dans nos
villes, ils ‘pourront passer ces
Bons du Gouvernement aux
marchands de gros qui, à leur
tour, les échangeant dans nos
banques contre les billets dont
oolles-ci ne savent plus que
faire, amèneront un peu de
cette activité si désirable dans 

lui-même à la production na-
tionale, il contribuera sa part
du mouvement vivifiant dont
la richesse déjà accumnlée a
besoin pour ne pas se fondre
en nos mains sans profit pour
personne.

Pouratteindre ce double ré-
sultat. et surtout pour nous
soustraire à la répétition des
scènes malheureuses dont
Québec vient d'être témoin et
qu’un rien pent renouveler et
étendre à d'autres villes, il
nous suffirait d'an mot de la
part de nos Ministres. Il n'est
pas un député du peuple, à
quelque parti politique qu'il
appartienne, qui pourrait trou-
ver quelque chose à redire
contre l'adoption d'une me-
sure permettant à l’Honorable
Ministre de l’Agricultare et
des Travaux Publics d'’es
sayer ls mise en œuvre de ce
projet de colonisation, ou de
quelque autre à peu près sem-
blable.

Pourquois'y opposerait-on,
Puiequ'il n'entrain= à aucun
sacrifice de la part du Gon.
vernement ? Et »i, ad contraire,

rait ici aux colons par son
crédit, tout en concourant au
bien être, et du travailleur et
du capitaliste comme au main-
tien de la tranquillité publi-
que, devenait une source de
revenus pour la caisse publi-
que, essayons-en donc et de
suite.

Si pareil résultat pouvait
sortir de cette intervention de
l'Etat, qui aurait donc à s’en
plaindre ? Serait-ce, par hs
sard, coux de nos députés qui
croyaient à l'absolne nécessi-
té d'imposer de nouvelles
taxes, on bien cenx de leurs
adversaires politiques qui,
depuis un an, essaient en vain
de s'en passer ?

Verrait-on d'un mauvais
œil cet écart que les Honore-
bles Ministres du Gouverne-
ment voudraient ainsi faire
aux règles abeurdes de la|che
doctrine du “laissez faire,”

fe

pre ab plans

A pees
à 5 EUR
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LE QUOFIDIEN

  Ce n'est pas, dans tous les
cas, une raison pour commet.
tre une injustice et pour arré-
ter dans leur course ceux

buque pare que ce projet,
sagement établi et bien ad-
minisiré enlèverait peut-être

à us politiciens del'an et! qu'appelle un brillant avenir.
l'autre camp l'occasion de’ Nous nous réjouissons donc
perdre leur temps le plus | de voir qu'on veut remédier à
précieux à disputer au sujet, cet état de chose el nous re-

i mercions ceux qui se ont
doctte brûlante question des intéressés ainsi aux progres

de notre intelligente jeunesse
Serait-ce encore parcu que canadienne.

tout en sauve-gardant aun
graud intérêt public en danger
et parce qu'en apportant an

élément de plus au bien-être salve royale nous annonçait
de tout le moud-+, l'Etat tron j'arrivée du vsisseau amiral

——— ¢ eB» «Ga

Hier et aujourd'hui.

Hier soir, à sept heures, une

    

     

   
      

   
“ Nous accuses recep
d'une brochupe renfernas
les discours qui ont été pro
noncés à l'appui des Tésoiy.
tions Joly suivis de l'expo,
financier de lhon. M. at.
gelier.
{Noé remerciments à qui de
droit pourl'envoie de ce livre

   
     
     

  

  

Service des signaux
nos cotes maritimes©

Le service des signaux, da
prés le code internation,
avec lequel on obtient 16,642
combinaisons distinctes, sen
établi, dansl'espace de deux ; Verait, à prêter ainsi son cré- anglais, ayant à son bord Non trois semaines au pius, sur |,dit, un revenu plus assuré et

plus considérable, proportion
gardée, que celui qu'il peat
espérer tirer de l'exploitation |
de nos chemins de fer ?
Non ! et pour rien an mon-'

de, croyons-nons, nos députés
du peuple oppossraient la
mesure, si ulle devait infailli-
blement nous douner ces
résultats.

C'est ce que nous verrons
demain.
——l<eeee

Justice.

| L'hon. M. Rémillard a pro-
posé ces jours derniers nn bill
ayant pour but de permettre
aux jeunes gens qui ont ob.

 
“tenu. dans un de nos colleges, jalors dex nations cunemnies’ Tota:
run diplome de bachelier ès-
arts. es.scienees ou és-lettres,

| d'étudier les professions libé-
rales sans être obligés de su-

| bir un examen devant un bu-
reau d'examinateurs.

| C'est là, sans aucun doute,|
| une mesure tres juste et a la-
j quelle le public devra applau-

ir. Les jeunes gens instraits
et qualifiés pour être admis à
l'étade ne seront plus alors les
dupes de certains esprits égo-
stes qui se soucient peu de
mettre des obstacles à l'avan-
cement de cenx qre la Provi-
dence a souvent douésdeplus
de talents qu'eux mêmes.
On cherche, dans ces exa

mens, à intimider les jeunes
| gens qui ne faisant que de sor-
| tir dn collége, n'ont pasenco-
re autant d'audace que leurs
examinateurs.
On leur pose des questions

qui n'ont aucun rapport, ni à
ce qu'ils ont vu an séminaire,|
ni à ce qu'ils doivent étudier
plus tard.
Ce système est. tout à fait

injuste et déjà on a vul'opi-
nion publique protester contre

abus.
| Peut-on affirmer que celui
qui a reçu dela maison où |
à paisé l'éducation, le titre de
bachelier n'a pas les qualités
requises pour être sdmis à
l'étude du droit ou de la mé-
decine ?
Non, mais ce n'est pas là la

raison, ce n'est pas là le motif
qui fait commettre ces injusti-
ces contre lesquelles s'indi-
gue, l'honaête homme. L'on

it : les professions sont en-
combrées, il my à déjà que
trop d'avocats, de médecin, de
notaires.
Oui cela est vrai: et nous

savons que les carrières libé.
rales sont recherchées par un
grand nombre.

 

changées et nous avons le

Excellence le Marquis dej côte sud du fleuve t.-Lanren;,Lorne, Bon Altesss Koyale ja depuis le cap des Rosiers in.
Princesse Louise,suivi de deux clusivement Jusqu'à la Pointe
frégates * La Tourmaline ” et aux Pères aussi luclusivement
le“ Griffon. ” Ce n’est pas la c'est-à-dire aux phares sui.
première fois que des vais: vants :
seaux de guerre anglais vien.

|

Au phare du Cap des Rosier:
nent mouiller dans la rade de

|

*loigte du Cap Gaspa de...Québec, cependant ce spec. Au phare da Cap de la Made

tacle est tonjonrs nouvean! lee. etoigne du Cap des
pour nous. Nous sommes fièra, Horio de Laee
de voir aujourd'hui au pied 44 Phare4 ia ae
des murs de Québec,les vais- er dp le la ;
seanx de guerre des deux plus, hare Ma “capdeChatte, ’
grandes nations duglobe. Et © pae de la Rivière à ia
enentendant La Marseillaise" : Marte, fe .......
et le “God Save the Queen,”en las phare de Matane,

un

  

 

voyant les pavillons anglais; 111 cap + Chutte de. ”
et français se croiser, nous; an Phare «lu Petit Metro
reportons involontairement Etrede Matane de... "
notre pensée vers le passé de! Au phare 4e a Powe aux
notre histoire, nous voyons’ les ct yes de Matane

cherchant à saisir une proie. Commeil doit etre érige unAujourd'hui les choses sont! phare, à moiclé chem'u. en.

tre le Cap de la Madeleine, «
ou pres d'un endroit appelé
‘Fame Point, il s'ensuit qu'il y
aura huit stations de signaux

spectacle de deux nations se
saluant avec courtoisie sous
les murade ce (Qnébec qu'ils
se disputaient autrefois. Nous sur cette cote,
voyons l'Angleterre venant|2 Les sept phares plus haut.

I

rendre visite à une de LE nommés sont maintenant tousplus importantes colonies, ve-, reliés à la ligne télégraphiquenant contempler avec orgueil! aE grapatq ;
le Gibraltar de sa puissance: de Poeett classe érigée Jeen Amérique. D'nn autre côté lores de300 ilesilDaec'est la France qui revient ser- | A ; ;
rer la main à To enfants, à | Par conséquent en duentierSo © “lcation avec le monde enceux qui lui sont toujours res-| ainsi dités fideles, et s'il lui fait peine, Pos SE dire. di le cede ne pas voir le drapeau tri- onx ces gardiens de cescolore surles haut--urs de Que-! Phares qui ne sont pas encore
bec elle se console en peusant jinstraits dans l'art de la télé-

> Lo. raphie ont reçu instructionfondementelquedansan SéPartementde le varie de
apprendre, et ils reçoiven

murs habitent un peuple maintenantl'instruction néces
saire, gratuitement, de le part

français par le cœnr et l'es-

d'op#rateurs de la compagnie
prit.

Mais le  Bellerophon” nous[ 4e télégraphe de Montréal.
Tous ces gardiens de phars

rappelle auesi d'autres sonve-

vont aussi apprendre l'art de
"ITS car ce nom est devenu
célèbre dans l'histoire. C'est! signalez,d'après le code inter-

National. sous la direction de

 
sur un navire du même nom,
qu'au commencement de ce |i h ‘excel.
siècle, l'An lterre “eutraivanm 1,X.Gisborue,der Pore:
pd an oot) de Atlantique des telégraphes et des signaux
F gi htt at or ps © 8 du Canada,de sorte que hen
Po € are

Fe

lepancais tot, sur cette cate lo long et
h nda arriverle "Bellero-| près de laquelle tous les stes-
Fo ; her dote Deà va PU mers et un grand nembre des
1 mpacaer de peuser

à

Napo-| yaisseaux à voile qui viennentéon ler, au fondateur de la à Montréal, Québec, aux por
, ,dymaatio dorbopapasfes, SUT-| intermédiaires où en partant

; pe-ci, uous ai- pour la mer, sont obligés demous à nous rappeler la desti- passer, pourront, non seule
née de cette famille impériale, mentfaire des signaux à ves
Plisel me lu mort de l'exilé de phares, faire connaitre leur
rents à reet! TÉ-| noms, les incidents du voyage.do cela i bai ixantoaue | les accidents s’il en est arrivesana©.pafofaire À eux où à d'autres vaisseaux
tre n' 0 d' amie illus- n'ilsauraient rencontrés; muis
"2 5 plus d'enfants & donner 1s auront de plus le grandà la France et à peine peut. . ielle trouver un représensant. anmayendarfecerarHier, cette famille régnait Inexsage en réponse à leurs de-

   Mais à quoi cela est-il dù ?
C'est que l’éducation est très
répandue dans notre pays;
c'est qu'une grande partie de
notre population, Dieu merci,
aimeJetravail del'intelligence.
Peut-être serait-il plus avante-
geux pour le pays, de s’adon-
ner à l'agriculture et au défri-

ment des terres? [A d'au-

oomnatticssarle onde. mandes de la part dc leu, pro-
tuer sur une terre inculte et priécaires, Jours consignataires! : ou de toute autre personne inpt eu service . d'une téressée, et tout ca sans faireon étrangère. Voila les d'arrêl, où s'ils yarrétent ce

.
.

réflexions que font naître laÀ te sera que pour peu de tempsPrésence des vaisseaux de et sana duep2 Jeter l'ancre.
id° français et anglais dans| An moyen de ces aopt atati-Bo gon Jotot 0 le [Cus ons aux phares et dos stations
elle nous ramène an présent de tél phe intermédiaires,

. “| aw nombre de 15, qui sont des

    tres de discuter cette question. Asses |stationsde télégraphe ordinai-

Ib

 

   

                    

    

   

         

   

   
  



 

 

res
ayant mission de rappor-
ter tous les vaisseaux qui pas-
sent, ce qui fait en tout 22 sta-
tions télégraphiques sur cette
côte, sur une étendue de côte
de 200 mitles, tout renseigne-

ment relatif à la marine, à la
navigation, ou aux pêches,
présentant quelque intérêt,
etc, sera télégraphié d'aucun
point de cette côte au chefdes
signaux, à Québec, à Montréal
ou ailleurs, trois heures an
plus aprés, de méme que tout
accident arrivé à quelque
navire sur cette côte et des
secours pourront être expédiés
de Québec, an moyen d'un va-
peur, dans 30 heures tout an
plus, et qnand il y aura un
steamer de stationné i Gaspé,
dans 12 heures.

Maintenant si ce système
avait été établi eur cette côte
auparavant, il y auraiteu, à
notre connaissance, nssez de
navires naufragés de sauvés
pour payer 4 fois, 5 fois el
plus, la valeur du système de
télégraphe et de signaux re-
commandé pour nos côtes

pourvues de téloscopes et d'un grand nombre de citoy-
ens étaient aussi ornées avec
goût et maguificence.
Ce jour était depuis loug-

temps attendu avec impatience

hroise, et aussi par les nom-
breux amis et adinirateurs que
compte ce saint prêtre parmi
ceux qui ont ou l'avantage de
le connaitre. Tocs avaient à
cœur de lui donner un témoi-
gnage non équivoque de leur
rospect et de leur estime. En
effet, il ne faut pas oublier que

ares ms

par es paroissiens de St. Am- |
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vieillard: que nous célébrons,
qe! u dirigé les premiers pus
e celui qui vous parle, dans

les sentiers de la science ot de
la vortu.

Mgr. Taché et Mgr. Lafls-
Iche, deux compagnons d’apos-
!tolat, deux frères missionnai-
res du héros de la fête ont
adressé quelques paroles où
la foule se pressait aux abords
du presbytère, et lui ont ra-
conté les œuvres aecomplies
per ce prêtre dévoué pendant
es

«

33,000 cu $4,000 de le somme payro au
De. McKay ont éte de,
fins électorales.
Hon. M. Joly accuse M. Chapeau de

ltrogæter, 1 suppose que le chet de
l'Opposition © oyait par là iatimider le
Premivr Mib:etre et 1+ clouvr à son
banc.

Hon, M Chapleau proteste et dit
qu'il ent toid'avoirrétrograde ct qu'au
contraire il propose en amendement que

| le contrat en question avail fait perdre
4 la Province une grand: somm+ d'ar

, Rent; faute qui rejailtit sur l'adiminis-
! (ration en génèral,

chemin tite. Foye, durant son absence,
susée pour des |et ont volé plusieurs articles.

Uffre acceptée. —H. Bettée un des
créanciers de la Conselidated Bank qui

& failli dernièrement & offert 10 cents
dans is plastre qui ont éte accepiees.
Son passif tail de $190,000.

Aommés —Un dit que M. A. Gre-
gory a élé nommé Agent du Grand.

Tronc, en cette ville, à Is place de W.

Harder, Kcr. qni a résigné.

Mise à l'eau.—UOu à lancé hier ma-

premières années de sacar-| Hon. M. Joly dit qu'il avait exum» Li® du chantier de M, P. V. Valin, M,
M. Boucher,l'un des vétérans 'rière sacerdotale, lorsqu’il ri-
les plus utiles ot les plus dis-

|

valisait de zèle avec eux pour
tingués da clergé cauadien, à |évangéliser Tles nombrenses

né les upyareila et les avait trouve ex. le ans la rivière 84 Charles, un navire

colleals: mds qu'une grave question de première classe, de 750 lounaux,
avait oblige de partir pour l'Angleterre enrégisire, cuivre eb Auquel on à donné

porté la parole de Dieu sur les
rives de la Rivière Rouge,

tent les côtes du Labrador et
les montagnes qui séparent la
Baie d'Hudson du fleuve &t
Laurent. et que c'est lui qui,
le premier, a pénétré dans le
Saguenay, ot a abattu le pre-
tnier arbre dans cette région
aujourd'hui si peuplée, et
même le siège d'un évêché.
Us voulaient aussi rendre hom-
mage au prêtre humble et

puis sux sauvages qui hubi- |

vertueux, dévoutet charitable,
qui s'est prodigué depuis cin-
quante ans, dont trente cinq à

Son Altesse Royale la ‘St. Ambroise, pour le bien de
Princesse Louise. [la religion, et qui n'a jamais

Arrivée des vaisseaux de guerre | été témoin d'une iufortane ou

—m

Retour de Son Excellence le
Gouverneur-Général et de  

anglais. ;

Nous avons été témoinshier 5
soir d'un spectacle imposant
et grandiose. Le représentant
de la Reine et son auguste
fille arrivait par le * Bellere.!
phon”. |

Les trois vaisseaux. pavoisés!
depuis l'extremité de la proue!
jusqu'à l'arriere, entraient
fièrement dans le port au.
bruit d'une salatation des plus!
bruyantes de la part des ma.
rins français.

It était réellement beau de
voir deux nations, les
deux premieres de l'Eurupe se
saluer ainsi par la bouche de
leurs canons.

La citadelle et la Terrace se
sont aussi mises de la partie, et
pendant quelque temps nous
avous pu avoir une petite
idée du spectacle que doit of-
frir un combat.

L'Amiral français s'est im-
médistement rendu a berd du
Belierophon pour rendre visite
à l'Amiral Inglefield.
Le cortège vice-royai a dé-

barque à bord de la chaluupe
de l'Amiral conduite par qua-
torze hommes.
Une garde d'honuenr atten-

dait sur le quai de la Reine.
Le maire y était rendu ainai ;
Que toutes les troupes de Qué-

c qui présentérent les arnes
lorsque le parti vice-1oya! mit
pied a terre.

Tout le parcours des rues
depuis la Basse-Vile jusqu'à
la citudelle était garni de
monde vt des pavillons flot-
taient sur plusieurs maisons,
À l'arrivée du cortége, on

hissa I'élentard vice.royal dans
le mat du Gouverneur.

, Le “ God save the Queen "
W'a cessé de 6e faire entendre
pendant tout le temps du
trajet entre la frégate et la
citadelle,

a2

Cinquantième anniversaire.
Mercredi dernier, les parois-

viens de St. Ambroisede la
Jeune Lorette, célébraient
avec èclat le 50ème anniver-
sire de la consécration à la
fittrine, de leur curé, le Réva.

» Frs. Boncher La paroisse
entière avait revêtu un air de
fête, et les rues étaient déco-
rées de verdure et de drapeaux
sur un parcours de plus d'un

d'une douleur sans les-soula-
er.

Aussi.il fallaitvoir l'empres-

déployait à l'envie. L'épisco-
pat et le clergéy étaient repré-
Kentés par leurs membres les,
plusillustres et les plus dis-
tingués : Mgr. l'archevêque de
Québec, Mgr. Taché. arche-
véque de St. Boniface. Mgr.|
Laflèche, évèque des Trois-‘
Rivières, Mgr, A. Racine, evê-;
ue de Sherbrooke. Mgr. D. |
acine, éveque de Chicoutimi,

Mgr. Cazeau, les Révds. J. D.
Déziel, Beaudry, Drolet. Beau-
mont, Sasseville, Laliberté,
Sauvageau, Roussel, Lindsay, |
Vincent, O'Farrell, etc, etc,
en tout
prètres.

A 9} heures, le clergé s'est
rendu processionnellement à
l'église, et une messe solen-
nelle nu été chantée par le
Révd. M. Boucher, assisté des
Révds. MM. Vincent et Lind-
say. deux enfants de lu pa-
roisse. Le chœur de lu paroisse
assisté de plusieurs amateurs
et artises, a chanté avec grand
succes une jolie messe en par-
tie, sous la direction de M. C.
Dussault, organiste.

Le corps de musique de
Charlesbourg a aussi joué plu-
sieurs morceaux de musique
religieuse et a contribué pour
une large part à rehausser
l'éclat de la fête.

Après la messe, plusieurs
adresses ont été présentées au
Rérd M. Boucher, qui ya ré- ;
pondu de la maniere la plus
heureuse,
Le sermon de virconstance

à été fait par Mgr. l’evêque de
Sherbrooke, un autre enfant
de la paroisse de St. Ambroise,
ainsi qua Mgr. de Chicoutimi,
qui a pris pour texte de son
sermon, le verset du psalmiste:
* Quid retribuam Domino pro
omnibus que retribuit miki?
Calicem salutaris accipiam et
nomen Dumini invocabo,” et qui
l'a développé de la manière la
plus heureuse, en Tupphiquant
au saint prétre, l'objet de la
fete. Nous avons rarement
entendu le distingué prélat

rlé avec autant de feu et de
nheur ; on sentait que le

oœur parlait et voulait s'ac-
quitter d’an devoir de recon-
naissance, car comme & dit

environ cinquante

 mille, tandis que les demeures

| chambre approuveruit celle mesure, le

{Const lumens n'y lonnerait pas fon

|iribus répandues sur les bord:
de la Rivière-Rouge et dans,
les plaines de l'Ouest.
… L'après-midi, à trois h-ures, |
il y a en salut à la chapelle de’
la mission huronne, où une‘
adresse lui a été ensuite pré-!
seutée par les descendants de
cette fièr- tribu. Le chant
pendant le salut a été en lan-
que huronne, et bon nombre
e sauvagesportaientl'antique

costume des guerriers de la
tribu.
Le soir il y a eu feu d'arti-

fice et illumination générale.
Celui qui est l'objet d'une

démonstration aussi sponta.
née, aussi sympatique et ve-
nant de si haut, peut sans or-
Queil se rendre le témoignage
que tout lui rendent ; qu’il a
été utile à la religion et a la

sementet le zèle que chacun! patrie.—Cummnniqué.

_—__0m"

Debats Parlementaires

CHAMBRE D'ASSEMBLÉE

Seance du It

L'Ocat-ur prend ‘e fauteuil 3 3 hes.

M, Lynch introduit un bill pour

gien fer cortams articles du code civil

et du cude de precedure. On fg dee

made de projeser ce bill, mas ol;

s'uttend bien à ve qu'il ne vienne past

en force de an, cette aonde vu l'état;

avancée de a session

Ce projet de loi a pour but de pere;

mettre à lu partie qui et pouceditie

l'être ent-ndue cemitir temoin,

Hon, M Ctapleau demande +: c'est

Sutention du gouvernement d'abotir

le Conseil Legisiatif celte année.

lou. M. duly dit que non, jasc tte

anues encore, Car quann même la

assegtunent

lon, M Joy répondant à M, FeCa-

vatter dit que ce n'est que l'intention

d'introduire une mesure concernant les

vhemins mocadam:ses vu que les some

trasaux Venant des

sk pus suffisantes

 Mes destarres à 0

munie iqubités ne
pour en garantir l'exrcution

Hone M. Langelier propose lu révepe

tn du rap, o#t du comte des substiles.

lon. M. Chapleau attire l'attention

de la Chambre sur le contrat du gou-

vernement pour lus antlocks de 1a vec

tion {mest fuchemddefer Q.M U et

te,

M. Tailien cuit demamier une euquète

wut celle juestion.

EL dit ue 1e gouvernement estat

très malheureusement trompe, pour fe

pas dire plus, et que par le contrat uc-

corde a M. McKay id Provinces avait

perstu une grande somme d'argent.

Pour prouver celle assertion, « dt

que zur la somme payee d M. McKay

piusieurs mille pustres avaient élé «lé

pensée pour des lins d'élections,

Le Dr, McKay avait offert ea vutre

le matériel vour $30 te mille tandis

que le contrat lui donne $50.
L'hon M. Joly dit que si le chef de

l'oppotion vou'ait faire une accusation

formelle contre le gouvernement, 11 ne

refusera pas l'enquête.
Hon M, Chapleau dit que le Premier

Ministre veut eubtiliser et qu’il avait

accuse le gouvernement d'avoir [ait

une transaction bismable mais qu'il

n'avait jamais dit qu'acun des Ministres

a reçu de l'argent pour vontrôler

les élections.
Les affaires de ce genre ne se font pas

ainsi. Le ministre donne de l'argent et

un amis est là pour ia recevoir.

 

    

eb ue 1oudent son absence M. Starnes
avail complete le contrat. |! vient à le

| conclusion que £1 l'on fait des accusa-
tions lirertes il accordera l'enquête.

(séance DU 201K)
M. Luranger coutinue le debat sur la

mot un de nonecontiance de M. Chae
pleau.

Hest sud de MM. Langelier, Tail-
lou. Mercier, Chs. Langelier.

Le vote est pris et 1
peta sur a division de 25 contre 22.

le nom de oy.

Agrandissements,=I| parait «jue trois
les vapeurs du la campagnie Ju Riche-

lœu et d'Outario, faisant le service

entre Montreal et Hamilton, seront

allongés des soixante pieds l'hiver pro-

chain,

Pendaison. —James Btevenson, umpri-
Meur, Je Toronto, dgd de 35 ans s'est

amendementest pen-tn hier matin dans une petite bâtisse
en bois appartenant à son beau fière 11

Hon. M, Chapleau propose alors un taisse unefume et 4 enfants.
comité special pour s'enquérir de cette
queston, Visite prochaine—mAlbert-Victor el
Mon M. July dit que tant qu‘il aura George-Fr-deric, 118 du prince de Gal-

le contrôle dela Chambre :| refusera le les duivent prochainement visiter es
comité special tant que l'opposition

|

côtes d'Amérique et les ports les pue
nacrusers pas furmeliement le gorver- importants du Canada.
ment

M. Tarte propose un sous amendes | Nouvelle invention—Ue bienfaiteur
ment à l'effet de connaitre qui avait “de l'humanité vient d'inventer la mou-

peter du contrat donné à MM. jire lununens*, ” Grâce à Une ingèni

feKay trite preparation de phosphore ou ile

Ge sous 4meirlement sat perdu sur sail de cd leno, les Verres absorben
   ta division le

2
2

contre 23,
Le rapport du comite doe <ub-id-s

est re u et la Mbre se forme de noue |
Seau en connté des hides eb adojtee -
les ectimes supplémentaires. |
La Chambre se forme ensuite en;

comite genéral sue vlusieurs bills, !
L'a,ournetment est propose à 4,20 am !

  

——
1

Dépêches télégraphiques. |
ANGLETERRE,

Une dipiche fe Rome nous dit que

le Pape a reçu une lettre anonyme d-!

Baltimore, 'avertissant qu'on avait Pin. |

lention de l'empossonner

Fraser

La liberté dit qu'une gierre est ine-
vitahle entre la Russie «t is Chine Lvs

russes sont prèls à traverses la frone ;

titre,

EsPaGaL,
Le Rui Alphonse devait avoir une en.

trevue aveu l'Archiduchesse Marie, hier.

Russie.

Dane ui jrgement rendu par un trie

buna! militaire le 17 du courant 5 nie

hilistes ont éte condamnés à êlre pendus

une femine exilée en Siberis et 12 autres

prisonniers condumnes à dix auné's 4
detention.

Étars-Unis.
B. B. Pearson surintemdant de l'estu-

cation publique, comté «le Harrison,
s'est quereilé avec John Li. Conkerton
de ta NouvelleUriéans, hier soie pour

le paiement d’au verre. Pearson invila

coiui qui voulait se batire avec lui de

sortir, Conkerton s'avança et Prarson

Urant un revolver en tira trois coups
sur son astversaire, les blessures sont

fataies.

—-e—

FAITS DIVERS
Heétabli~Le president du Conseil Le-

gislatiC est rétabli ile son indisposition.

Arriéré.=0n dit que les arrérages de

taxes à le Corporation de Montr‘al ex.

cèdent $1.000,000.

dotation —Les billets de lu Mocha-

nic's Bank sont aujourd'hui cotés à 50
cents dans là prastre.

Assemblée —U\ doit y svoir une assem.

blee des journaliers de navires, Union

Canadienne, ce soir à la salle du patro-
nage.

Enquéle.—l'Enquête Lenue sur lecorps
d' Emmanuel Allison, qui A été poignar-
dé avant hier à Halifax u été terminée
ot lo verdict xt que Allison est mort
des suites des blessures inlligées par
Rubert Lany.

Voi.—Des voieurs se sont introduits

da im i eur <b la rendent ta nuit,

Mechanics’ Bink.—Le comuité nomm-

à l'assembiewcles crvanciers s’est assern-

Ini hier matin « Montréal «ta cu H.
William Wen prrsuleat, Puis les mes

bres du comité ont commence à Vie

des livres de a banque.

  
  

Lioner.v >tectrique.—læ havre était
maguitiquement Humine svat hier soir

& Montral ‘experience «ue l'on «
faite de ia lumière srectrique à éte € ue

rounee de succés. Ou croit que [Toa

14 de € s lumières sufficunt pour #ciai-

ter les quais «(15 bâtiments.

  

 

Bonne nouveth —Lue nouvelle d'Ot-

fawa notl> rapporte que cinquante bar-
ges americaines altendaient il y à quel-
ques jours, pour charger du bois. 1)

val rapporte que les chantiers de bus

de la Chaustiore à Otlawa sont aujoure

d'huv en etat de vendre que du bois

nouvellement coupe.

Chatément bien mérité.—Unedepêche
de Fort Fairtizl, Nouveau-Brunewick,
aunties que ie Français vouumé Bouil-
lier, qui à dermérement vivle une petite

lille à Cariboë, Vient de succomber aux

suiles des Lisssurrs es lors ile con

arre lation

Grande parade militaire =¥ a «3

une graude parade militaire de toutes

les troupes, MafnteBant en garnison,

sur l’Esplanade ve matin à onze heures

Son Excelivuce le Gouverneur Général,

la princess: Louise et les amiraux fran-

cng et anglais doivent être présente.

Après le paraîe les volontaires en

garnison seront licenciée.

Mort accudentette —Mate Rush pene

sionnaice à Ladies Prolestant Home t9

promenant hi r matin sous influence

du somnambulisme est tombée d'un

chassis, ea 5° faisant des blessures tol-

lement graves qu'elles en est monté

dans l'après midi.

Enquéte du coruner—L enquête sur
les restus de E fouard Giroux tué dusunt

l'émeute de voudredi dernier s'est ter-

minée hier. Après avoir eatumlu plu-

sieurs témoignages, le verlict à élé ce-

lui-ci. «Que le défur ld We par

«ae où plusieurs personne souvuutes.

Conunerce lvcal.—Depuis l'ouverture
de la navigation 102 vaisseaux ont été
licenciées par la Douane, pour ia cou-

merce local de cette provir se.
—Depuis l'ouverture de la navigation

1668 guélettes et bateaux des marchés
des ports d'en bas et des paroisses,
éant 200 de moins que l'as ee doruiè-
re à cette date.   l’orateur, c'est le vénéreble 11 insiste sur l'accusation que les dans ja residence de Mme Dean, sur le Anquéle.—Une enquête à bid lenue
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t hier pur le dép-coronee Dr. Gar-

Deau sur le corps Je Ludger Parent de

  

Beauport.
n y a troït semaines cé malheureut

jeune homme 9etait tiré t'a coup de jis.

tolet daas la gorge. is baile avait trae

verse le larva, l'asophage ot clait als

Lbe se loger dans La Color ne veriebrale

après avoir fracture lv corps de la sécon-

de vestèbre, st ne qui à éte conslats.

Le verdict à et tendu suivant lvs

fa:ta

La rue St. Antone a Nontresi~=En
se rande:1 à uné alarme donnee sur ja
rae Bl, Antoine veux pomprers de le

station de la place Chabouilez ont été

victime dus ace-dent, En voutact

Quitté ls lisses des chars urbain l'essieu

du wagon se brins "4 puecipita leg (eux

hommes sur la pivrre dela mme. La
Foupassa sur lsmbes d'un des pom.
Piers et sur le “orps de l'autre. Celui-er

ne pus se rolrure ot On le transporta    

  

Noure us tn <<. FT. Viau. fu

fort peu d'eprouver de nouveau lu iden
tité de ea chère épouse.

M. Oliver à pris ia défonce, Duve
facon où d'une autres la femme Mail

persuadée de la mori de vou «poux,
après avoir pris toutes losinformations
possibles. Lus voisins Îui ont tous
donné un bon caraclère et que deux

fuis elle tit à pieds prlerinage de Blé.

Anne pour demander la qu-rieon de

de son + ‘ond mani.

 

 

Quober, 22 août 1879.
Montant perçu aux Douanes, le V1 du

courant,
$1596.86

dams le port de Queber,
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Bank of Ma itr al $200 3

  

dans un wagas Un medecin Du....xd '
appelé en toute Lite declara les :outu- [Ontario Bank... ….. ST 6 des
signe srieuses, Le pengier fit trae. | Bride “ - festa.

dé chez tonsolida. Ban dpe dan
ports cer wu Batquedu peuple 30 ? !4

Molsou's Bauk... Spe

Pe
+, Monteval ; RB. For-

marbre Montrai, À

. Montreal. Dra; au à
:1-genecl, SEL G

arri Levine, mar|

«at, Thos Cush.ug

be quant J+ Bes

sls, fab og
J. Per, 1
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Queb : Baok....

Union Bank...

Bank vf Turutte..
Banque Jac.-0 it 21 2; 6
Mescb ut's Bauk ; Ti '
Ex hare Rank.

 

Bauque Nationul-
East. Towan' psBk  
Mechan.c'a Bank

Mominai ce iby Coa BRD om 80 4p 1107, 106j
C I. Luther 2 8, * Lu xd, lw dpe ot
Hal: 01 L. M. Ringston J WL Bau Ville Matic lov 3 is °
Maguire mit ue | general, Qaio, Ane oral Boke 100 dh. ' a 4
toiue 3 Le Koxiou Fais. F. pos Sei ron i Fo
N Bat: St Ant - B: - Bank of Ham cu jw 3 y

sa «on St I mae Via haej M itme Bank.

 

Sherbro a

 

MN. Beuerogle n°

   
   

CU FAs su us, 1532 Lun VA dre Dotréuies Toleg 5 Ave

tie dans le p.12 5,80 pm. Mont'IWach ©. 503
ieadmiral <0 EAL Ingienty, o, Rlb aoutte 10  

 B. Capt. =o ‘

Louis A. Baum © ser

Traces, Pa. -mait R.
HMS <T .-muilne17 an

2464 toune.

G40 p m yt 8 FL Do-nnistown,

Prem. Loa HL Ed. T. Needham

Lieut-nax E Nuskis lt, Pai--matire

Herbert H ten
nos sn

  

 

   

‘
t

 

» cauvns 731

toutmaux. an. Gutis le port à 6. Su!
p w um, Fredo Ko Broadm.a,
Prem Lieut, Wa. H. Pigott Ass.

Paie-Mailre.E W N-wenham

Hews rr —Jola Bowes, garcon d ho.
1¢i a Montreal a uissé velt> Vili> pour

glier cheicher un heritage de $100,000
que lui a los cua de ses parents a

Buifaio

Nouveties d Ui tua.—Le are Mac-

Intosh à achoté le magnitique proprieté

de M. A. Mut:hmor sur le rue Bank
pour $8,770.
—Une vo:euse d« profession du nom

de Mag. Doherts a eté arrété, hier.

—Uuv dépêche du câble transeclian-

tique au Fres-Fress capporte que Sir

Léonard Tiley «t sir Charles Tapper
doivent s'embarfuer aujourd'hoi pour
le Canada.

—Le nommé L>vosque accuse d'avoir

poignarde Carlinal à eté acquitté.

Sir Alex Campball étant le plus âgé

des montres du gouvernement ot A

presentie president du Conseil Prise

—La massonnerie de la nouvelle
église méthodisie à “té commencée hier,
sur la rue Metcaife, Cette bâtisse doit

coûter 825 002.

—L-s médailles qui doivent être dis-
tribuées en prix à ls prochaine expo-

sition de le Puissance sont arrivé:s,
Elles sont d'un dessin élégant et tres
bien trevaiiléus, elles ont élé failes à
Paris, et sont en genéral faites sur le
même patron que celles données en prix
à l'Exposition de Paris.

 

Le ens de bigamie —Ces jours dernier

tan numimé Robitaille natif de S:. Roch
de Québec, est revenu des Etats en
estée ville après un absence de 13 ans.

À son cépert 1! abandonna, pour des
raiscas tout afait inconnu, le femme du

mom de Julie Morin «ont le mariage

avait été oélébrà à l'Eglise 8. Roch on

1855. L'a retour inatendu, Hobitaille
fat grandement surpris en apprenant
doe son épouse avait convoi à un
second hymen avec un nommé Russell
Gussi de ét. Hoch et maintenant interné

& d'Aoyle de Beauport Des procédure
fadiciaires ont Gté Immédiatement pr.-
ses, mais Robitaille parait-il, se sous i 

Montreal Tel Co 40

; . City Pesse Ryc 5...
IVA Irme Com City Gas. Loy. xd $0

Lem, 5, CL Newl
W. Wa wpu, Mec.h z

1 Roy. Cau. [us. Co. LU"

are dens de port A Globe Pontiug Lo
Mon lLoanaMor.C 54, >

comme peasionnsire les peter. a qi

noire depuis Is rae NL

et ss. Félix.

A. Demers,grant de a maison Davidson
4 Horan,Cite du Passage,sera géabrmuse-
ment récompensée.

  
  

   
  

   

 fatercol. LualCs 100 LLL,
M aC, Mg. 8 per
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College de Levis.
La rentiée des élères ame lieu VEN-

DREUI, 1-3 SEPTEMBRE prochain, à
Shes, PM.

 

 
 

NABCISASE POLIQUIN

MAISON DE PENSION

Térv maison rue de l'église,
Ste. Anude Beauprd.

Informe le public en général, qu'il
sera prêt ou succo temps à prendre

vout a Se, Abd de Beaupré.
Les chamures sont très bien garnice,
Maison de pen-lon de première classe
Rejas servis 3 toute heure pour 20)

ventins seulement
Des ecuries et hangars acront à la dis-

position de ceux qui s'y rendront eü

Perdue
Une collerett: en dentelle de soie

Frantois eu
t par ive rues 5§t Joseph, St Julien

  

Ja personne qui la remettrad M. J

  

PENSIONNATDEJESUS-MARIE
ST. JOSEPH DE LEVIS
La rentrée dus éleves, au courent de

Jesus-Marle, est fix’: au ler septembre
prochain,

MADAME J. E. GODBOU
MODISTE

No. { Cite du Passage Lévis

Exécutera avec soin et prompti ade
toute commande qu'on vondra bien fui
conber dens lee durniess gu'ite et à des
pris trés modérés.
licDe visite est reapectueusement sol.

ité.

  

J. GODBOUT
CORDONNIER

No. | Cite du Passage. Lévix

Informe respectdonssment ses ronis
et le public en général qu'il est pubt a
eaéeuter toute cowmende qu'on vondra
bien ul counter, teisque ouvrage de
commande, ‘ons, ctc., à 45 ponr
cent meilleur ma:ché qu'ailiours,
Hy visite est respectucusement sol-  

: argent, ote, ete,

LE QUUTIDIEN.

MAISON FONDEE EN1878

"TLfbraïiris

TRODEL & ROUTHIER
24, Côte du l’assege, Lévis

xr

Pillage Lauzon, près «de l'église

St. Joseph de Lévis.

dl. J.B A.TRUDEL se tint au me-

gesin de Lévis, et M A, 1i. BOUTRIER,
à celui du Village Lauxoo.)

Maintenant que le depot de livres du

guurernement duit Mee aboli, on fora

 

T7 €Cole du passageLévis. 7

EVARISTE LEMIEUX
NOTAIBE

ves

leurre 4» Barean ; De 9 heures du
matin à du soir.

 

 

CHARLES DARVEAU,
AVOIVE

&, Côte du Passage, Levis,

st 12, rue 61. Pierre. Quebec.

LOUIS RIVET

Marchand de Tabac, Cigares of

Pipes de toutes sortes

se, MUE COMMERCIALE
LEVIS,

 

 blen «de visiter ces feux établissements

pour se procurer, À très hus prix, tous|

tou lis ses d'école cerommandés par te

hareau de l'instructi n publique.

L'assortiment de cos -tablistement 1}

wat comm,et pour tong ce gui cvgurde Je |

département scolaire, savoir: livres do

class: anglais, {uncais ob latin papier .

Je toutes (ticosions ot de utes qua-

P'tes, le meilicur assortient de plumes |

et d'encre que l'on cut trouver, ardui-

  
  

graphiques montux ct en feuttles,|

crayons « mine et d'anloises, craie !

blauche pont tabl aux, images ot livres,

pour récompenses, croix d'honneer ca

 

Le departement religiens est rés

ataorti en livres de prières, de plôté, de

lethurzie et de tout .& rortes de veliures.|

depuis 1s plas riches relivres vm ivoire. i

velours, satin, € 1ir de Russie, maroquits |
el chagrin, jig Can smphe cartounage,|

timaguaie religious, caucus d'autel, !

chomins de la croix, crucny, dsende-

It re. medailles, cordons Je St. Fran ois

4 Aasise, reapumins bleu, noirs et!

ranges chapelets monte tn argent of

auties, Bole ot con lles pour chapetets, |
i

 

etc , ete

Ou y garde nusei anc grande variété

d'articles de fcutaisie, savoir : albums,

jor tefeutilen, porte-cigues, étule pour

  

cartes d'amuur, cartes 4 jour, papiere à“

woit 8, peluttes eu caoutchouc, isto !

lets pour cufants, boit» à barbe, ri1soirs,

savounetics, doucines, boites de luxe, :

boites à masruge, boites à bijoux, lor-

xLULS, pu gnve, Mitomop s, brosses à

hardve, à dents etucheveux, couteaux !

à papi r, aunsaux pour clefs, haloons, |

siff to, an cats de dentition, curbeilles, |

moutres d'.ufauts, poste<artes, cordons

«1 wie, ets <n farzbee pour enfauts,|

juste, ep chets rt biohes à tricoter,

dunes, damiers, Shiccs, toupies, etc.
Vou y tiuuvetes x sui des instru.

ments dy musique, tels que : violons, :
mivrdcous, concettinas, dütes, clari-

netws, guitares, Cornets à "ustons, viv-

lonceliea, cto. Cordes, clefs, atchoté et

musi (ce «n feuille, "te
uur les rumaas, bricheres et autres

volumes qui en sout pas gardés en stock,
MM. Trudel & Routhice funt venir, sous

le plus vourt délai, tous les ouvrages

Qui A- sont pas imtmorti x.

Les aires de différentes moulures et

de toutes sortes sunt faite suc comman-

des à tn illeur macho que partout all.

leurs
Qu'on n oublie pas les deux mazasire

suivants : 24 Côte du Pas-age, Lévis, et

Village Lauzon, près d l’egllse 48. Jo-

s“ph de Lévis,

THUDEL & ROUTHIER.

ALFRED LEMIEUX,
Syndfe Ufficiel

AGENT D'ASSURANCES

Bureau DE CoLLECTION
No. 28, Cite du Passage,

Lôvia

Assurance sur le vie, contre le teu et
contre les accidents pris à des taux
taisonnabies.

Collection de comptes, billets, etc,
faite le plus promptement possible

 

 

L 8 ROBITAILLE

CHAPELIER & MANCHONNIER
16, Côte du Passage

Lévis.
Assortiment complet do chep-aux nn

dégorne et eu paille pour hommes, :-m-
mee et cufants, cha«aux do fentre une
spéeintits,
Vendu à 35 pour cent meille

ché qu ailleurs.

 

 

  

Line visite est resportiausement sollicitée.

Pharmacie. |
21, Côte du Passage, 21 |

N.-D. Lévis.
Non loiude ches B, BROCHU, passager

Assortiment de Drogue-, Medecines |
pat-utées, Pailumcries, Peigues, Bros-
ses à chevaux ete, el

 

 

| eve do «tturentr» g audeure, cartes geo- P'resctiptions 1emplies À toute heure. i

AUX DAVES €

Uno lot varie de jo.is chromos pour :
lume, vruements d'ubjets d'art e$ de
sanseisie, à tres bas prix

8. MARMET.

Peinture Elastique

L'EPREUTE DE L'EAU ETDCFE
Patentée et diplômée à 1 Erpo-

sition Provinciale 1877,

Les sass igha ont HV honneer d'attirer

l'attention du publi. sur la nouvelle

decouverte de la Peinture Etastique.

Cette peintare cet bien supérieure & an.

cue autre et conte bien meilicur mar.

ché Elle eat d'un bean poli, ct elle vst

aussi & | cpretuve du feu ot de Peay, + Île

templit toutes les patitre fixanres du

hardean, et peut étre applique avec un

 

 

.- Lp wine, siguitlug, livcites, ovantaiis, piacrau quelconque, par «jui quece soit .

d'exige que trois s cures de beat tewps

pour eccher, vt donne au Lardean "ap. |

paren-e de l'ardoise Nous pourous bau-

tement la rrcommatder pont ls pierre et

la brique, anal que pour les Wits, Han.

gars, Granges, Hemisue, Ulotuies, ete,

ete Lea toita des bAtisses de la Cita.

delle ont été printures avec cette pein.

ture, vt plorieurs œutres bâtieses du

(Gouvernement d« la Puinsance {

En vous servant de cette peinture,|

vous faites une «conomitè de 33 pour cent

 

 
 

   

| par jour, sur la tmain-d œnvre, vu qu'elle |
|est delayee préte a étre employee i

Un seul gallon couvre 150 pieds.

Déjlez-vous de la contrefaçon.

PRIX

5 gallons. ......
10 LEN

. 20 “

« 40 ES

Les harits seront charges exire.

J. ED. DERY & CIE.

Sauls fAbriquants de la Peinture Elas-

tique, Marchands a Commission & Kn-

canteurs, No. 22, rue St. Fiorre, Basse-
Viite, Québec

15 juillet 1879.
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HEURES DKS MALLES.

Reçure. Malles. Closes.

AM.PM ONTARIO A MPN
615
800 10 thUttawa par che.

mis de fer (a. 163
8 (0 la 20Provtace d'On

tario (a) es
105

QUEBEC
8 06 ....Arthabasks et

Sherbrooke,
Leunoxvilie, Is
land Pond, rown-
chips de l'Est et
Richmond, jus-
qua Montréal,

+ chemin de
fortone les jours
0. 0. 005
Station ls
Chaudiére. ........ 6 18

 

# 50 10 20 Cité ds Moutri
ut ouest, par
chemin fer
tous tes
joursa.........

Norel par chemin
de fer, tous les
Jours...

Mont. al,
Riv'éren, ......

Sorel, Kt, Plerre
les Becquete À
Batinan per le
batian à. ...…..

Leods,  Mégaarte
tous les jours a,

890... Saint-Glle6 of
Saint, hyjrestre,
tous lew made,
Jowdi ct smmizdis

  

sis Jue vlaite cat respectueusement
ticité.  Mrososs cases nc6 1%

. = ah

 

Bh
4 10Pour Ia Rividre.de

Loup,par chemin
vecu Se ler, entre Que.

TaiTous Tos jouir 164
T 45Par  l'exprous, à

l'ont de 8 Rivie.
re du Loup. Lea
comtés de Gasp
ot Boo «vonture,et
les proviices du
Nouveau - Bruns-

Mouvetice

 

Halifas, le
chemin doter Tn.
tercolonial, tous
Ios jours b......0 48
Moulins de | a
Chaudière as

MALLER LOCALES.
Comt: de Beau-

 

10 30
ce et Dorchester

r chemin Je fer
cris et Kenus.

buc, tous les jo«
t8 30

 

8 30 3 OUltienviile, Lauson
«t 8t Joseph lu.
d'au ove deux
fois par jour. ...8 00 4 45

Lévis, Vtoia lois
pitjant.... 8 VU Midi

+40
B 00 4 JüQuebes Sud, deux

wiv par jour vues
3 00New-Liverpes

wt, Jean Clo yx
  

  

 

  
Cove,

tots jar
four... . 833300
willy fos LLL, Aone
Ka nt,Saifeur ot
Na.ut Roch, qua
tie fute par jous 8 30 130

10 3% «wy

SOU 2 Jesper
deux

Faub St Jean... 30 . 20
son

s 00.  Hergeevible ot cap
Rouge 345
BtFoy...

live sud Ou-<
Nicolas, jusqu'à 16-
cancer, tong lus

URE +1 12221200
B 00 iu 20Kive Nord Unest,

Ancicone. Logette
juequ'aux Trois Ki-
viervs, «tft rtiner
toys les Jours...

litre Nord Est.

 

sw.
Besuport.. jusqu's
Nt, Joachim, par
tere tps les jutirs

    

 

voir, Chicoutimi et
- -juenay parle cou-
} agite à vapeur Bt.

Laurent les marti
mercredis, veadicdis
et samedis à...

Le votsté dv Ubarle-
voix par terre, les
lundin et jeudis à. 937

800... lle d'Urléacs. les
lundis. iuercredis
et veudrediv.

8 00 10 20 Bourg-Louts,
Raymond, Pol
Rouge,tous les jours

10 20 Bte, Catherine, le
lundis, mercredia
et vendredis à

10 00... Vaicartior vi Stoue-
ham les mercrodin
et namedis.......

10 00...Lavai et Lac Beau-

3

400

 

  
145

 

20

 

100tous les jours &....

ETATS-UNix.

+ 30.. Boston et New-York,
ete, tous les jours.

INDES OCCIDENTALES
Lettres etc., payées d'a-

vance, voie de New-York
sont expédites tous lus
Jours à Now-York d'où le
mes sont expédiés, .

e et lei
, voie de la

Havane à New-York, tous
les joura.... 2220000001

D'où les malirs nont ex-
pédière chaqueJeudt cu
Pour saint Thomas, les

Indes Occidentales jump!à
New-York

D'ou tes malles sont ex-
pédiées lo 23 de chaque
mois.

61

  

615

 

GRANDE-BBETAGNE.

Par la voie ¢ nedicanc, les
samedis dd... io 0000000

Par Jes vapeurs d-la ligne
Cunard, voie de New-York,
ton lundis++++... 00 nc 00.

v.—Sac des mailles j. chars
avert jusqu'a........... 8 30 PN

Do Do 6 3AM
r.—Sac sapplémentaire a... Midi.

Lew lettres cnregistreon doivent dle
dbposées & Ia poste 15 ainutes avast le
clôture de chagtio lgnlie
L « boîtes aux lettres

malt>sh6am, lon
AI Wm. ;

Lavraisona pas les “roteurs de le ville,
#30 a.tm , 10.30 à. ts. et 3. 30 p. m.

E PRUNEAU,
Maitre de poste

11 30

els

  

 

    

ta ree serent
30 p. m. ct

 

 

 


